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				Biographie

				Bernard Le Bouyer de Fontenelle, l’académicien

				Fontenelle a vécu presque cent ans : il a traversé le Grand Siècle (durant le règne de Louis XIV) et a connu les Lumières. S’il s’est essayé à un grand nombre de genres littéraires, c’est surtout comme académicien qu’il s’est illustré, se tenant toujours au fait des décou-vertes scientifiques et des querelles littéraires de son temps.

				Les années de jeunesse

				Fontenelle naît en 1657 à Rouen, où il étudie chez les jésuites. Il est le neveu des deux célèbres dramaturges Pierre (1606-1684) et Thomas Corneille (1625-1709). C’est chez ce dernier qu’il s’installe quand il gagne Paris après avoir abandonné ses études de droit. Il se lance en littérature et ne se laisse pas abattre par ses premières déceptions. En effet, sa tragédie Aspar (1680) connaît un échec cuisant. Fontenelle poursuit sa carrière littéraire en s’essayant à de très nombreux genres, de la poésie à l’opéra.

				La littérature d’idées

				En 1686, Fontenelle écrit ses Entretiens sur la pluralité des mondes. L’ouvrage connaît un tel succès qu’il y aura trente-trois éditions du vivant de son auteur. Il prend la peine de modifier certaines de ses réflexions scientifiques. Toutefois, alors que les écrits d’Isaac Newton (1642-1727), publiés l’année suivante, mettent à mal la théorie des tourbillons de Descartes (1596-1650) et rendent caduque une partie des Entretiens, Fontenelle n’apporte aucune modification sur ce point. En effet, il considère qu’une force qui agit 

			

		

		
			
				Deux oncles prestigieux 
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					René Descartes, peint par Franz Hals, xviie siècle, musée du Louvre.
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				à distance, comme la gravitation découverte par Newton, s’apparente à une force surnaturelle et tient davantage de la superstition que de la science. Or, Fontenelle condamne toute forme de superstition, notamment dans son Histoire des oracles, également publiée en 1686.

				Si Fontenelle a ainsi fait une entrée remarquée dans le domaine de la littérature d’idées, il n’en continue pas moins à écrire des poèmes et des tragédies.

				L’académicien

				Après plusieurs tentatives, Fontenelle est élu à l’Académie française en 1691. Il prend son rôle au sérieux et participe activement aux débats. Il se place du côté des Modernes (voir p. 8-9). En 1697, il devient secrétaire perpétuel de l’Académie royale des sciences. Chaque année, il contri-bue à l’Histoire de l’Académie royale des sciences dans laquelle il présente les travaux les plus marquants de l’année écoulée, réalisant un important travail de vulgarisation : il doit présenter les articles scientifiques de manière à ce qu’ils soient compris par un public mondain et non spécialiste. Il rédige également des Éloges des académiciens défunts.

				Les salons

				Fontenelle commence à fréquenter en 1710 le salon de la marquise de Lambert, puis à partir de 1733, celui de Madame de Tencin, et enfin, à partir de 1748, celui de Madame Geoffrin. Il y croise des philo-sophes des Lumières, comme Montesquieu, mais aussi des dramaturges, comme Marivaux, et des romanciers, comme l’abbé Prévost. Il se confronte donc aux idées nouvelles.

				Fontenelle devient de plus en plus sourd et tend à s’isoler. En 1740, il renonce à ses fonctions de secrétaire de l’Académie royale des sciences. Il meurt peu de temps avant son centième anniversaire.

			

		

		
			
				Un académicien qui prend son rôle au sérieux 
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					Voltaire, d’après Nicolas de Largillierre, vers 1724, musée Carnavalet.
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				Contexte historique & culturel

				Une monarchie absolue

				Louis XIV au pouvoir

				Louis XIV a quatre ans lorsqu’il succède à son père en 1643. La régence d’Anne d’Autriche, qui dure jusqu’à la mort du ministre Mazarin en 1661, est marquée par la Fronde, au cours de laquelle la noblesse s’insurge contre l’autorité royale. C’est pour réaffirmer fermement cette dernière que Louis XIV décide de gouverner seul, sans Premier ministre. Nombreux sont désormais les ministres qui appartiennent à la bourgeoisie. La noblesse est contrôlée à la Cour, à Versailles, où le « Roi-Soleil » s’installe en 1682.

				Colbert, contrôleur général des finances, mène une politique de développement industriel afin de promouvoir la production, notamment textile. Il développe aussi le commerce maritime.

				Louis XIV remporte de nombreuses victoires militaires et affirme sa position en Europe.

				Louis XIV, les arts et les sciences

				Louis XIV préside l’Académie fran-çaise, créée en 1635 par Richelieu qui, parmi les premiers, avait com-pris que les arts pouvaient servir le pouvoir. Dès lors, en attribuant des pensions aux artistes, comme Molière (1622-1673), le roi devient le premier mécène du royaume et veille à ce que les arts se mettent au service de sa gloire. Un artiste de 

			

		

		
			
				[image: ]
			

			
				
					Louis XIV, peint par Hyacinthe Rigaud en 1701, musée du Louvre, Paris.
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				l’époque classique ne crée donc pas au gré de son inspiration. Sa liberté est limitée. Il doit obtenir le privilège du roi pour impri-mer un texte. L’Église, elle aussi, peut faire interdire un ouvrage qui lui paraît immoral ou contraire aux préceptes religieux.

				En 1666 est créée l’Académie royale des sciences et l’année suivante, Colbert fonde l’Observatoire de Paris. L’utilisation de la lunette astronomique permet de nombreuses découvertes. Le public mondain se presse à des conférences scientifiques.

				Une fin de règne en demi-teinte

				Les guerres vident les caisses du royaume et les famines sont courantes. De plus, les dernières guerres menées par Louis XIV (guerres de la Ligue d’Augsbourg, de 1688 à 1697, et de la Succession d’Espagne, de 1701 à 1714) associées à la révocation de l’édit de Nantes (1685) qui revient sur le droit pour les protestants d’exercer librement leur culte, entraînent une série de revers diplomatiques.

				Quant à Louis XIV, il se tourne vers une religion plus austère et une morale plus stricte, entraînant la Cour avec lui dans cette mutation, jusqu’à sa mort en 1715.

				Les mutations de la première moitié du XVIIIe siècle

				De 1715 à 1723, lors de la Régence, exercée par Philippe d’Orléans, neveu du roi Louis XIV, la noblesse se libère du carcan dévot de la fin du règne de Louis XIV pour s’étourdir dans le luxe des fêtes galantes et les plaisirs du libertinage. Les salons et les cafés parisiens deviennent des lieux d’échanges intellectuels.

				En 1723, Louis XV, d’abord surnommé « le bien-aimé », devient roi. Il préserve dans un premier temps l’atmosphère de liberté ins-taurée par le Régent : cela favorise l’émergence des débats d’idées caractéristiques des Lumières. Le roi tend ensuite à faire preuve de plus de fermeté et de rigueur.

			

		

		
			
				Les plus nobles conquêtes sont celles des cœurs et des affections. 
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				Contexte littéraire

				Entre l’idéal classique et l’idéal rationnel

				Le classicisme

				Le classicisme naît d’une volonté de réagir contre la grossièreté qui règne à la cour de Henri IV puis de Louis XIII. L’esprit précieux traduit ce nouveau désir d’élégance et de distinction dans les manières et le langage : la langue se raffine et l’on recherche la virtuosité stylistique.

				Dès 1635, Richelieu joue un rôle central dans l’encadrement des arts. Il leur assigne une nouvelle finalité : élever les âmes à la vertu, célébrer le beau et le bien. Le classicisme n’a donc pas seulement une dimension esthétique mais aussi une perspective éthique. L’œuvre classique doit plaire et instruire. Il s’agit de faire triompher la raison et la mesure dans les arts.

				L’idéal classique est l’honnête homme qui allie les qualités du corps, de l’âme et de l’esprit : il se doit d’être humble, courtois et cultivé. Sous le règne de Louis XIV, l’honnête homme devient un courtisan, soucieux de plaire. Il s’arrange pour vivre en harmonie avec la société, tout en conservant sa liberté de penser. Cela le conduit parfois à dissimuler ses convictions, comme le fait le narrateur dans le Sixième soir. De ce fait, le modèle de l’honnête homme peut passer pour de l’hypocrisie aux yeux de certains.

				Si les auteurs classiques s’inspirent tous de l’Antiquité, on observe pourtant deux tendances. D’une part, les Anciens sont pour une imitation respectueuse des auteurs de l’Antiquité, comme Jean de La Fontaine et Jean Racine. Ils sont liés à la Cour, à l’aristocratie et à 

			

		

		
			
				Le véritable honnête homme doit savoir beaucoup de choses, mais ne doit jamais faire sentir qu’il sait. 
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					Le cardinal de Richelieu, peint par Philippe de Champaigne en 1639, National Gallery, Londres.
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				la haute magistrature. Ce sont ceux de Versailles. Leur révérence à l’Antiquité va de pair avec une critique des mœurs contemporaines. D’autre part, les Modernes nuancent leur dévouement à l’antique et favorisent l’utilisation d’une langue nouvelle pour créer leurs œuvres, comme Charles Perrault. Ils sont associés aux salons parisiens. Fontenelle est l’un d’entre eux.

				Les Lumières

				Pour les philosophes des Lumières comme Voltaire, Montesquieu ou Diderot, la raison est centrale. L’homme peut comprendre le monde par lui-même. Il ne doit pas se contenter d’obéir aveu-glément aux autorités politiques et religieuses. Pour cela, il doit apprendre et se former. Les Lumières défendent la liberté de penser, de croire et de s’exprimer. Elles revendiquent une plus grande égalité. À partir du xviiie siècle, l’absolutisme politique et religieux est critiqué.

				Le rationalisme cartésien influence fortement la philosophie du xviiie siècle. Selon Descartes (1596-1650), la raison permet de connaître le monde. De plus, les découvertes scientifiques connaissent un essor spectaculaire. Newton (1642-1727) publie en 1687 son ouvrage majeur, Philosophiae naturalis principia mathematica, qui se diffuse en France grâce aux travaux de Madame du Châtelet et de Voltaire. Il met en cause les principes cartésiens et, notamment, la théorie des tourbillons. La publication de L’Encyclopédie à partir de 1751, orchestrée par Diderot et d’Alembert, manifeste le désir de diffuser le savoir.

				À partir des années 1710, Fontenelle, mais aussi le dramaturge et romancier Marivaux, fréquentent les salons de la marquise de Lambert puis de Madame de Tencin. On cherche à y retrouver l’atmosphère et le raffinement des salons précieux du xviie siècle.
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					Isaac Newton, peint par Sir Godfrey Kneller en 1702, National Portrait Gallery, Londres.
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					Est reçu à l’Académie française.
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					Devient Secrétaire perpétuel de l’Académie royale des sciences.
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					Fréquente le salon de la marquise de Lambert.
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					Fréquente le salon de Mme de Tencin.
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					Se retire de l’Académie royale des sciences.
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					Fréquente le salon de Mme Geoffrin.
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					Descartes, Principia philosophiae (Principes de la philosophie)
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					Cyrano de Bergerac, Les États et Empires de la Lune et du Soleil
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					Louis XIV décide de régner seul.
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					Newton, Philosophiae naturalis principia mathematica (Principes mathématiques de la philosophie naturelle)

				

			

			
				[image: ]
			

			
				
					1687

				

			

			
				[image: ]
			

		

		
			
				
					Mort de Louis XIV

				

			

			
				[image: ]
			

			
				
					1715

				

			

			
				[image: ]
			

		

		
			
				
					Début de la publication de L’Encyclopédie

				

			

			
				[image: ]
			

			
				
					1751

				

			

			
				[image: ]
			

		

		
			
				[image: ]
			

			
				
					1757

				

			

			
				
					Mort de Fontenelle

				

			

			
				[image: ]
			

		

		
			
				[image: ]
			

			
				
					1678

				

			

			
				
					Création de l’opéra Psyché

				

			

			
				[image: ]
			

		

		
			
				[image: ]
			

			
				
					1680

				

			

			
				
					Création d’Aspar, tragédie qui connaît un échec cinglant
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				Je le tiens pour vrai, parce qu’il me fait plaisir à croire. »

				Premier soir
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				Les astérisques renvoient au Lexique p. 190.
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				Préface

				Je suis à peu près dans le même cas où se trouva Cicéron, lorsqu’il entreprit de mettre en sa langue des matières de philo-sophie 1, qui jusque-là n’avaient été traitées qu’en grec 2. Il nous apprend qu’on disait que ses ouvrages seraient fort inutiles, parce que ceux qui aimaient la philosophie* s’étant bien donné la peine de la chercher dans les livres grecs, négligeraient après cela de la voir dans les livres latins, qui ne seraient pas originaux, et que ceux qui n’avaient pas de goût pour la philosophie* ne se sou-ciaient de la voir ni en latin, ni en grec.

				À cela il répond qu’il arriverait tout le contraire, que ceux qui n’étaient pas philosophes seraient tentés de le devenir par la faci-lité de lire les livres latins ; et que ceux qui l’étaient déjà par la lecture des livres grecs seraient bien aises 3 de voir comment ces choses-là avaient été maniées 4 en latin.

				Cicéron avait raison de parler ainsi. L’excellence de son génie et la grande réputation qu’il avait déjà acquise 5 lui garantissaient le succès de cette nouvelle sorte d’ouvrages qu’il donnait au public ; mais moi, je suis bien éloigné d’avoir les mêmes sujets de confiance dans une entreprise presque pareille à la sienne. J’ai voulu traiter la philosophie* d’une manière qui ne fût point philosophique ; j’ai tâché de l’amener à un point où elle ne fût 
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					1. Au xviie siècle, le terme « philosophie » désigne toute connaissance rationnelle. Le Dictionnaire de l’Académie (1694) en donne la définition suivante : « Science qui consiste à connaître les choses par leurs causes et leurs effets. »

					2. Fontenelle fait ici référence à un extrait des Académiques de Cicéron (106-43 av. J.-C.), homme d’État et écrivain romain.

					3. Satisfaits.

					4. Traduites.

					5. Les Académiques furent publiées en 45 avant J.-C.
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				Préface

			

		

		
			
				ni trop sèche pour les gens du monde 6, ni trop badine 7 pour les savants. Mais si on me dit, à peu près comme à Cicéron, qu’un pareil ouvrage n’est propre 8 ni aux savants qui n’y peuvent rien apprendre, ni aux gens du monde qui n’auront point d’envie d’y rien apprendre, je n’ai garde de 9 répondre ce qu’il répondit. Il se peut bien faire qu’en cherchant un milieu où la philosophie* convînt à tout le monde, j’en aie trouvé un où elle ne convienne à personne ; les milieux sont trop difficiles à tenir, et je ne crois pas qu’il me prenne envie de me mettre une seconde fois dans la même peine.
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				Je dois avertir ceux qui liront ce livre, et qui ont quelque connaissance de la physique 10, que je n’ai point du tout prétendu les instruire, mais seulement les divertir en leur présentant d’une manière un peu plus agréable et plus égayée ce qu’ils savent déjà plus solidement ; et j’avertis ceux pour qui ces matières sont nouvelles que j’ai cru pouvoir les instruire et les divertir tout ensemble. Les premiers iront contre mon intention, s’ils cherchent ici de l’utilité ; et les seconds, s’ils n’y cherchent que de l’agrément 11.
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				Je ne m’amuserai point à dire que j’ai choisi dans toute la philosophie* la matière la plus capable de piquer la curiosité 12. Il semble que rien ne devrait nous intéresser davantage que de savoir comment est fait ce monde que nous habitons, s’il y a d’autres mondes semblables, et qui soient habités aussi ; mais 

				
					6. Personnes dénuées de connaissances académiques, contrairement aux savants.

					7. Légère.

					8. Destiné.

					9. J’évite de, je m’abstiens de.

					10. Il s’agit alors de la science des causes naturelles.

					11. Plaisir.

					12. La curiosité est largement condamnée au xviie siècle, en ce qu’elle cherche à dépasser les limites de la raison humaine : on reproche au curieux de vouloir en savoir autant que Dieu.
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					Plaire et instruire : tels sont les devoirs qu’Aristote, philosophe grec (384-322 av. J.-C.), assigne à l’homme de lettres dans sa Poétique. Au xviie siècle, les auteurs classiques s’approprient cet objectif et affirment que l’écrivain doit à la fois plaire au lecteur par ses talents rhétoriques et l’éduquer sur le plan moral.

				

			

			
				
					Placere et docere

				

			

			
				
					
						[image: ]
					

					
						[image: ]
					

				

				
					[image: ]
				

			

		

		
			[image: ]
		

		
			
				Entretiens sur la pluralité des mondes ● 13

			

		

		
			[image: ]
		

	
		
			[image: ]
		

		
			
				Préface

			

		

		
			
				après tout, s’inquiète 1 de tout cela qui veut. Ceux qui ont des pensées à perdre, les peuvent perdre sur ces sortes de sujets ; mais tout le monde n’est pas en état de faire cette dépense inutile.

				J’ai mis dans ces entretiens une femme que l’on instruit, et qui n’a jamais ouï parler de ces choses-là 2. J’ai cru que cette fiction me servirait et à rendre l’ouvrage plus susceptible d’agrément, et à encourager les dames par l’exemple d’une femme qui, ne sortant jamais des bornes d’une personne qui n’a nulle teinture 3 de science, ne laisse pas d’entendre 4 ce qu’on lui dit, et de ran-ger dans sa tête sans confusion les tourbillons et les mondes. Pourquoi des femmes céderaient-elles 5 à cette marquise ima-ginaire, qui ne conçoit 6 que ce qu’elle ne peut se dispenser de concevoir ?
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				À la vérité, elle s’applique un peu, mais qu’est-ce ici que s’appliquer ? Ce n’est pas pénétrer à force de méditation une chose obscure d’elle-même, ou expliquée obscurément, c’est seulement ne point lire sans se représenter nettement ce qu’on lit. Je ne demande aux dames, pour tout ce système de philoso-phie*, que la même application qu’il faut donner à La Princesse de Clèves 7, si on veut en suivre bien l’intrigue, et en connaître toute la beauté. Il est vrai que les idées de ce livre-ci sont moins familières 
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					1. Se préoccupe.

					2. Fontenelle ne se moque pas du désir d’apprendre de la marquise, contrairement à Molière, qui écrit et met en scène Les Femmes savantes en 1672. Cette comédie se moque de trois femmes, Philaminte, Bélise et Armande, qui se prétendent savantes.

					3. Connaissance superficielle.

					4. Parvient tout de même à comprendre.

					5. Se montreraient-elles inférieures.

					6. Se représente.

					7. Ce roman, publié par Madame de La Fayette en 1678, soit huit ans avant les Entretiens sur la pluralité des mondes, connaît un succès important.
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					Cette notion est établie par Descartes (1596-1650), philosophe français, dans ses Principes de la philosophie (1644). Selon lui, le mouvement des planètes est dû à de grands tourbillons d’éther : « Pensons que la matière du ciel où sont les planètes tourne sans cesse en rond, ainsi qu’un tourbillon qui aurait le Soleil en son centre. » Cette théorie sera contredite par le principe de la gravitation introduit par Newton (1642-1727).

				

			

			
				
					Les tourbillons
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				à la plupart des femmes que celles de La Princesse de Clèves, mais elles n’en sont pas plus obscures, et je suis sûr qu’à une seconde lecture tout au plus, il ne leur en sera rien échappé 8.

				Comme je n’ai pas prétendu faire un système en l’air 9, et qui n’eût aucun fondement, j’ai employé de vrais raisonnements de physique, et j’en ai employés autant qu’il a été nécessaire. Mais il se trouve heureusement dans ce sujet que les idées de physique y sont riantes 10 d’elles-mêmes, et que, dans le même temps qu’elles contentent la raison, elles donnent à l’imagination un spectacle qui lui plaît autant que s’il était fait exprès pour elle.

				Quand j’ai trouvé quelques morceaux qui n’étaient pas tout à fait de cette espèce 11, je leur ai donné des ornements étrangers. Virgile en a usé ainsi dans ses Géorgiques 12, où il sauve le fond de sa matière, qui est tout à fait sèche, par des digressions fréquentes et souvent fort agréables. Ovide même en a fait autant dans L’Art d’aimer 13, quoique le fond de sa matière fût infiniment plus agréable que tout ce qu’il y pouvait mêler. Apparemment, il a cru qu’il était ennuyeux de parler toujours d’une même chose, fût-ce de préceptes de galanterie* 14. Pour moi qui avais plus de besoin que lui du secours des digressions, je ne m’en suis pourtant servi qu’avec assez de ménagement 15. Je les ai autorisées par la liberté naturelle de la conversation ; je ne les ai placées que dans des endroits où j’ai cru qu’on serait bien aise de les trouver ; j’en ai mis la plus grande partie dans les commencements de l’ouvrage, parce qu’alors l’esprit n’est pas encore assez accoutumé aux idées 
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					8. Dans la préface de ses Principes de la philosophie, Descartes compare lui aussi la lecture de son ouvrage à la lecture d’un roman.

					9. Non étayé par des arguments, sans aucun fondement.

					10. Plaisantes.

					11. Qui ne séduisaient pas à la fois la raison et l’imagination.

					12. Poème didactique composé par le poète latin Virgile (70-19 av. J.-C.), consacré à l’agriculture et à l’élevage, et prétexte à une réflexion plus générale sur le monde.

					13. Poème didactique écrit par le poète latin Ovide (43 av. J.-C.-17 ou 18 ap. J.-C.), qui initie le lecteur à l’art de la séduction, tout en menant une réflexion sur les mœurs de Rome.

					14. Au xviie siècle, le terme « galanterie » ne désigne pas seulement le respect dû aux femmes, mais aussi l’art de plaire et les relations amoureuses.

					15. Modération.
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				principales que je lui offre ; enfin je les ai prises dans mon sujet même, ou assez proches de mon sujet.

				Je n’ai rien voulu imaginer sur les habitants des mondes, qui fût entièrement impossible et chimérique 1. J’ai tâché de dire tout ce qu’on en pouvait penser raisonnablement 2, et les visions 3 même que j’ai ajoutées à cela ont quelque fondement réel. Le vrai et le faux sont mêlés ici, mais ils y sont toujours aisés à distinguer. Je n’entreprends point de justifier un composé si bizarre, c’est là le point le plus important de cet ouvrage, et c’est cela justement dont je ne puis rendre raison 4.
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				Il ne me reste plus dans cette préface qu’à parler à une sorte de personnes, mais ce seront peut-être les plus difficiles à contenter, non que l’on n’ait à leur donner de fort bonnes raisons, mais parce qu’elles ont le privilège de ne pas se payer, si elles ne le veulent, de 5 toutes les raisons qui sont bonnes. Ce sont les gens scrupuleux 6, qui pourront s’imaginer qu’il y a du danger par rapport à la religion, à mettre des habitants ailleurs que sur la Terre. Je respecte jusqu’aux délicatesses 7 excessives que l’on a sur le fait de la religion, et celle-là même que je l’aurais respec-tée au point de ne la vouloir pas choquer dans cet ouvrage, si elle était contraire à mon sentiment ; mais ce qui va peut-être vous paraître surprenant, elle ne regarde pas seulement ce sys-tème 8, où je remplis d’habitants une infinité de mondes. Il ne faut que démêler 9 une petite erreur d’imagination. Quand on vous dit que la Lune est habitée, vous vous y représentez aussitôt des hommes faits comme nous, et puis, si vous êtes un peu théo-logien, vous voilà plein de difficultés. La postérité d’Adam 10 n’a 
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					1. Vain et sans aucun fondement.

					2. Rationnellement, conformément à la raison.

					3. Images apparemment extravagantes et fabuleuses.

					4. Que je ne puis expliquer rationnellement.

					5. De ne pas accepter, de ne pas approuver.

					6. Attentifs aux détails, en particulier en ce qui concerne la morale.

					7. Susceptibilités, tendances à s’offenser facilement.

					8. L’inquiétude des théologiens, que comprend Fontenelle, n’a aucun lieu d’être.

					9. Éclaircir.

					10. Le premier homme, d’après la Genèse, le premier livre de la Bible.

				

				
					
						105

					

				

				
					
						95

					

				

				
					
						115

					

				

			

		

		
			
				16

			

		

		
			[image: ]
		

	
		
			[image: ]
		

		
			
				Préface

			

		

		
			
				pas pu s’étendre jusque dans la Lune, ni envoyer des colonies en ce pays-là. Les hommes qui sont dans la Lune ne sont donc pas fils d’Adam. Or il serait embarrassant, dans la théologie, qu’il y eût des hommes qui ne descendissent pas de lui. Il n’est pas besoin d’en dire davantage, toutes les difficultés imaginables se réduisent à cela, et les termes qu’il faudrait employer dans une plus longue explication sont trop dignes de respect pour être mis dans un livre aussi peu grave 11 que celui-ci. L’objection roule donc tout entière sur les hommes de la Lune, mais ce sont ceux qui la font, à qui il plaît de mettre des hommes dans la Lune 12 ; moi, je n’y en mets point. J’y mets des habitants qui ne sont point du tout des hommes ; que sont-ils donc ? je ne les ai point vus, ce n’est pas pour les avoir vus que j’en parle. Et ne soupçonnez pas que ce soit une défaite 13 dont je me serve pour éluder votre objection que de dire qu’il n’y a point d’hommes dans la Lune, vous verrez qu’il est impossible qu’il y en ait selon l’idée que j’ai de la diversité infinie que la nature doit avoir mise dans ses ouvrages. Cette idée règne dans tout le livre, et elle ne peut être contestée d’aucun philosophe*. Ainsi je crois que je n’entendrai faire cette objection qu’à ceux qui parleront de ces entretiens sans les avoir lus. Mais est-ce un sujet de me rassurer ? Non, c’en est un au contraire très légitime de craindre que l’objection ne me soit faite de bien des endroits 14.
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					11. Sérieux.

					12. Ce sont ceux qui ne peuvent admettre la présence d’hommes dans la Lune qui prétendent qu’il y en a, contrairement à Fontenelle.

					13. Procédé mensonger.

					14. De la part de bien des gens (parce qu’ils seront nombreux à ne pas avoir lu les Entretiens).
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				Comment Fontenelle entend-il exposer un système physique de manière plaisante ?

				SITUER

				1.	Qu’est-ce qu’une préface ? Quel est son rôle ?

				EXPLIQUER

				Le plaisir intrinsèque de la physique  l. 71 à 77

				2.	Quelle est l’intention de Fontenelle ?

				3.	Quel est le rythme dominant dans ce mouvement ? Quel effet produit-il ?

				4.	Quelles sont les qualités des « idées de physique » développées par Fontenelle ?

				Les agréments extérieurs  l. 78 à 94

				5.	Pourquoi Fontenelle cite-t-il des auteurs de l’Antiquité ?

				6.	Comment l’auteur a-t-il choisi les ornements étrangers à son ouvrage ?

				Une pensée raisonnable  l. 95 à 102

				7.	Quelle opposition structure le mouvement ? Expliquez-la.

				CONCLURE

				8.	Comment qualifieriez-vous le type d’ouvrage que vous allez lire ?

				QUESTION DE GRAMMAIRE

				9.	Transformez la proposition « parce qu’alors l’esprit n’est pas encore assez accoutumé aux idées principales » (l. 92-93) en complément circonstanciel d’une autre nature.
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